
Week-end des Pauvres Petits Tympans 
des Petits Palmeurs Titubants 
 
 
Temps médiocre, visibilité moyenne et eau 
froide sont les conditions météo du week-end 
des 6 et 7 mai à Colera, pour une trentaine de 
personnes du club. 
(propos recueillis par Marie-Jo) 
 
Les 6 et 7 mai, 19 plongeurs plus quelques 
accompagnants se sont retrouvés à Colera en 
compagnie de 3 moniteurs pour un week-end 
technique. 
Pour certains d’entre eux, cette fin de semaine est 
destinée à valider le passage de leur premier 
niveau (N1) après une année de cours et 
d’entrainement en piscine conduite par Nathalie et 
Pierre. 
Le stress de la première immersion en mer et les 
conditions météo,  embêtent deux ou trois prépa 
N1. Mais c’est sans compter les anciens et certains 
accompagnants qui sont présents pour les 
rasséréner et les motiver  pour les plongées 
suivantes. Témoignage de  Pascal «Sincèrement 
j’ai mal vécu ma première sortie car j’étais malade. 
Mais tu ne te sens pas abandonné, les anciens te 
soutiennent, te font progresser. Je ne regrette 
vraiment pas d’être là ce soir » 
 De ce fait, ils répondent tous présents, à part Bruno 
qui doit déclarer forfait avec un problème d’oreille 
mais qui n’en a pas fini pour autant avec la plongée.  
Bonne humeur mais surtout sérieux sont au rendez-
vous pendant le week-end comme le remarque 
Victor, un des moniteurs du groupe « Le groupe des 
N1 est hétérogène par l’âge mais homogène dans 
la technique. Le comportement sous l’eau c’est du 
gâteau je n’avais rien à faire !» 
Pour les autres, en préparation du N2 et N3, 
l’occasion est de mettre en pratique leur acquis et 
leur technique. Heureusement pour certains, il reste 
encore quelques plongées à venir pour devenir de 
vrais  «Heroes» comme le souligne Victor «J’ai 
demandé au prépa N3  un exercice de N2 et le 
résultat est plutôt négatif.  Je voulais aller plus loin 
dans la technique mais les difficultés se sont 
révélées... S’ils n’y arrivent pas je me dis que c’est 
ma faute. A adapter pour le futur.»  
Les prépa N2 font, quant à eux, leurs exercices en 
compagnie de Laurent et Pierre, pour qui c’est une 
des premières sorties en tant que moniteur. «Je ne 
me sens pas mal à l’aise ni complètement à l’aise. 
Selon les comportements des plongeurs N1 et N2 je 
m’adapte ; exercices et balades  ou vice-versa » 
Pas de problèmes majeurs pour ces plongeurs. 
Romain et Freddy ajoutent «nous avons eu du mal 
avec les conditions météo mais rien à dire sur la  

 

 

formation. Avec les mêmes profs nous continuons 
l’année prochaine »  

La journée du dimanche, le soleil est de retour et 
certaines des plongées deviennent des immersions 
de loisir. Les plongeurs peuvent, malgré la fatigue, 
progresser et apprécier la faune et la flore sous-
marine tout en continuant leurs exercices. 
 
Le week-end a été riche en fatigue, déceptions 
rires, sourires mais par-dessus tout en bonne 
humeur. Les repas et les apéritifs pris ensemble ne 
font que confirmer l’ambiance sympathique du club. 
Les membres de PPT sont des gens passionnés qui 
font vivre cette atmosphère bon enfant. Pour preuve 
cette idée de concours lancée autour d’un verre 
samedi soir comme l’explique  Michel «mes copains 
et moi lançons un concours : trouver des 
expressions avec les initiales de PPT . Nous en 
avons déjà : Pauvres Petits Tympans, Pastis Pour 
Tous, Petits Palmeurs Titubants»  

A ce jour, les prépa N1 sont tous passés  Pro N1 
suite au débriefing de mardi dernier à la piscine.  

Encadré 

Que retenons-nous de la première plongée en 
milieu naturel (ressenti de Lisemay) 

« Avant de plonger, j’étais déjà angoissée. En fait je 
l’étais déjà pendant nos exercices à la fosse.  
Quand j’ai sauté à l’eau et que je me suis retrouvée 
à 20 m c’est à ce moment-là que j’ai flippé. J’ai 
d’ailleurs refusé l’exercice du vidage de masque - 
Après ma 1ère plongée je voulais tout arrêter. Une 
longue discussion avec Pierre, Isa et Antoine m’ont 
remis dans le coup. Ce qui est surprenant lorsque 
tu plonges la première fois et que tu enlèves ton 
embout pour l’exercice de lâcher et reprise 
d’embout c’est le goût salé dans ta bouche. Il y a 
aussi le moment où tu remontes sur le bateau ; 
c’est assez comique et fatiguant. Plus tu sors de 
l’eau plus l’équipement mouillé devient lourd. La 
respiration dans le détendeur fait un bruit de 
chuintement : on a l’impression d’être des 
astronautes en train de marcher sur la lune».  

Je ne regrette pas du tout mes plongées car les 
suivantes se sont bien passées. 

 



 

  


